Au Liban, parfois...
(Poeme inédit)

Hasna Ghamraoui
London, Ontario (Canada)

Mon ime se détend et se repose,

Sur tes jolis pétales, blancs et roses,
A base radiée.

Elle te parla, un jour, de ses pleurs,
D’un amour qui se tait a ses douleurs.
O ! Fleur de Pamandier.

L’aube en ornant le ciel de ses traits,
Renvoie a ton ceeur le plus beau reflet
D’une teinte vermeille.

En avril, dans tes premiers jours naissants,
Tu t'épanouis tot, en réfléchissant,

Cet enduit a2 mon ceil.

L’amour peint ses mots par cette teinture,
Puis grave ses lettres sur tes ramures :
Reine de ma Terre.

Dans tes brindilles, gisaient les réves :
D’une amante qui pressentait leur seve,
Couler dans ses arteres.

Au Liban, sur le flanc d’une colline

Tu te leves et parfois tu t'inclines.
Quand le vent s’adoucit.

La-bas, quand le doux zéphire te berce,
Je me souviens de toi et puis je verse
Une larme ici.
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D’un mot de toi, la belle vie s’annonce,

Les amoureux s’aiment, et tous prononcent :
Un autre jour radié.

Qu’aurai-je donc dit @ mon triste caeur ?

Un seul doux regard a compté tes heures !
O ! Fleur de Pamandier.

Avril 2018.
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